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CONTRAT DE PLAN INTERREGIONAL ETAT-REGIONS 
 

Signature de la CONVENTION de MASSIF 
 

MASSIF CENTRAL 2021-2027 
 

Jeudi 17 novembre 2022 
Hôtel du Département de la Corrèze – TULLE 

 
 
 
 

 

Monsieur le Préfet de Région Auvergne-Rhône Alpes 

 

Monsieur le Ministre, Président de la Commission permanente du massif, 

cher Brice Hortefeux 

 

Monsieur le Commissaire de Massif 

 

Monsieur le Préfet de la Corrèze 

 

Mesdames et Messieurs les Présidents, vice-présidents ou leurs 

représentants, des régions Auvergne-Rhône-Alpes, Bourgogne-Franche-

Comté, Nouvelle-Aquitaine et Occitanie, 

 

Messieurs les Présidents des Conseils départementaux de la Corrèze, 

cher Pascal, du Cantal, de l’Aveyron et du Tarn-et-Garonne. 

 

Mesdames et messieurs les vice-présidents et représentants les 

Départements du Massif, 

 

Mesdames et Messieurs les élus, en vos grades et qualités, 

 

Mesdames et Messieurs les signataires de la Convention, 

Monsieur le représentant d’EDF Hydro, 

 

Mesdames et Messieurs, 

 

 

Le Massif central… lointain souvenir de ces cartes de géographie 

jaunies sur les murs de nos écoles primaires, espace « marroné clair et 

un peu vert » apparaissant au centre de la France - d’où son nom 
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probablement – mais à dire qu’il s’étend plutôt vers le sud, les 

Cévennes…  

Le Massif central, c’est Clermont-Ferrand, capitale du pneu de la célèbre 

marque au Bibendum… et puis les volcans, oui mais des vieux volcans 

éteints et qui ne vont plus jamais se réveiller… 

De l’herbe partout. Des paysages où il y a forcément des vaches. Donc 

des fermes, des agriculteurs qui font pousser les vaches, des vaches 

rouges dans le Limousin ou dans le Cantal, des blanches dans le Morvan, 

les fameux « veaux sous la mère » de la Corrèze, et donc du lait, et donc 

… plein de fromages ! Et oui, la France, le pays des fromages…  

Dans le Massif central, on dit d’ailleurs que les plateaux sont… des 

plateaux de fromages avec le Saint-Nectaire du massif du Sancy, le Bleu 

d’Auvergne, la Fourme des Monts d’Ambert, le Cantal, cette tomme que 

certains vont oser mélanger avec des pommes de terre ou avec… de la 

purée de pommes de terre. 

Et le Roquefort, fruit des fières brebis des Causses de l’Aveyron, 

longuement muri dans des caves où vivent des papillons… ces brebis très 

écolo, qui, me dit-on, avec le réchauffement climatique, commencent à 

s’intéresser sérieusement à l’agri-photovoltaïsme.  

Les brebis… les loups, le Gévaudan, Marvejols, déjà nous tremblons à 

l’idée de traverser la Lozère, mais Sophie vêtue de son Chaperon rouge 

nous rassure : nous ne risquons rien dans sa terre de légendes, et nous 

voici rendus au pays ardéchois et de ses douces châtaignes au sirop, 

châtaignes en liqueur, châtaignes extras en confiture, châtaignes en 

marrons glacés, châtaignes en bonbons, châtaignes en purée, … de quoi 

faire pâlir à envie notre Pascal Coste et ses châtaignes de Beynat… 

 

Et nous voilà partis vers ces coteaux plantés de vignobles aux noms 

renommés de par le monde entier, des flancs du beaujolais aux terres 

du Mâconnais, de l’Auxerrois ou du Chablis… aux Hospices de Beaune.  
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Et pour ceux qui abuseraient de trop bonnes chairs et de bons vins, 

rendez-vous vite dans l’Allier, pour « prendre les eaux à Vichy ». 

Peut-être vous conseillerait-on alors quelques exercices physiques, des 

pratiques sportives à deux roues, et bien soit, avec ses vélos-routes et 

surtout sa Grande Traversée VTT - du Massif, bien sûr – 1.400 km 

d’itinéraire praticables en VTT à assistance électrique, dans de sublimes 

paysages et cinq Parcs Naturels, vous allez le découvrir notre 

Massif totalement Central ! 

 

Enfin, venez à Aubusson, découvrir un savoir-faire de plus de cinq siècles 

et demi, là où nous tissons sur l’envers des tapisseries extraordinaires, 

dont l’avant-dernière tombée de métiers, en présence de l’Ambassadeur 

du Japon en France, était diffusée en direct live dans le métro de Tokyo… 

oui après Tolkien, nous osons réaliser une tenture d’après l’œuvre 

filmographique de Miyazaki…  

Bien sûr, nous nous sommes associés, et je ne vous dirai pas avec quel 

empressement nous l’avons fait, n’est-ce pas Olivier – comme beaucoup 

d’autres territoires du Massif, à la géniale idée de la candidature de 

Clermont-Ferrand, « Ville européenne de la Culture » ! 

 

Ha… oui, mais pardon, je sais, on m’a dit « pas plus de quelques 

minutes », mais comment parler de notre Massif en quelques minutes ? 

Il regarde du nord au sud, de l’est à l’ouest, quatre très grandes régions, 

il observe au loin ces métropoles en devenir, grossir, grossir, grossir, 

Bordeaux, Toulouse, Lyon, Dijon… il sent les idées innovantes pétiller 

dans chacun de ces vingt-deux départements, riches de leurs habitants, 

leur histoire, leur patrimoine, leur économie, leur agriculture, leurs 

espaces naturels, là où jaillissent les sources des plus grands fleuves 

français … 
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Il eut été bien dommage que l’État et nos quatre régions ne 

reconnaissent pas à l’aube de ce premier quart du 21ème siècle, en ce 

vieux Massif central, un vrai territoire en devenir. 

 

Ce ne fût pas le cas, bien au contraire, puisque nous sommes réunis ce 

matin pour assister à la signature d’un nouveau Contrat de Plan État-

Régions, et vous dire que je m’en réjouis, serait trop modérément 

convenu. J’en suis sincèrement heureuse, heureuse pour nos 

territoires, pour nos terres du Massif Central, pour tous ceux qui y 

vivent et tous ceux qui viendront y vivre. 

 

Mesdames et Messieurs, nous savons qu’au Crétacé, il y a environ 

80 millions d’années, le Massif central était devenu, en raison de la 

montée du niveau des océans, un archipel salvateur.  

Faisons ensemble, le pari que demain, avec les stratégies 

d’aménagement et de développement, que nous allons désormais 

amplifier avec les nouveaux moyens alloués par ce Contrat, notre Massif 

reste et demeure ce bel archipel vivant et habité, ouvert au monde 

entier ; nous avons tant de richesses et de valeurs à faire découvrir et à 

partager… 

 

Merci, de votre attentive attention à mes propos, que j’ai souhaité 

légers et décalés, pour vous faire ressentir que, ce que nous jouons ici, 

ce jour, est certainement la partition de temps nouveaux, ceux où les 

territoires ruraux, les territoires nourriciers, les territoires préservés, 

compteront bien plus, que nous ne pouvons encore oser l’imaginer !  

Belle journée ! 


